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Le 6 mai 2020, le Réseau parlementaire sur la Banque mondiale et le FMI (PN) a organisé conjointement avec le 

Groupe de la Banque mondiale (GBM) une réunion parlementaire virtuelle sur les pays en situation de fragilité, 

conflits et violence (FCV) en temps de COVID-19. Le but de cette réunion était de discuter des expériences des 

parlementaires dans les pays touchés par les conflits et la violence et de la nouvelle stratégie de la Banque mondiale 

en matière de FCV, en mettant l'accent sur la région du Sahel dans le contexte de COVID-19. Environ 107 participants 

provenant de plus de 47 pays ont assisté à la conférence. 

 

Intervenants à la réunion parlementaire sur les pays en situation de FCV en temps de COVID-19 

Nayé A. Bathily, Directrice des relations parlementaires du Groupe de la Banque mondiale et modératrice de la 

réunion, a souhaité la bienvenue aux participants en soulignant l'importance accrue des questions relatives à la 

fragilité, aux conflits et à la violence en cette période de COVID-19. 

Anugraha Palan, Responsable Affaires extérieures, Fragilité, conflits et violence du Groupe de la Banque 

mondiale, a souhaité la bienvenue aux participants au nom de la Banque mondiale en soulignant la nécessité de 

traiter les questions relatives à la FCV comme certains des problèmes de développement les plus urgents au niveau 

mondial. Elle a expliqué que la gestion des situations de FCV est l'une des principales priorités du GBM, car elles 

sont étroitement liées à l'extrême pauvreté.  

Franck Bousquet, Directeur principal, Fragilité, conflits et violence du Groupe de la Banque mondiale, a 

commencé sa présentation en expliquant que les situations de FCV se sont détériorées et sont devenues plus 

complexes au cours des dernières années, et que la pauvreté se concentre de plus en plus dans les pays en situation 

de FCV. M. Bousquet a indiqué aux participants que la nouvelle stratégie du GBM en matière de FCV adopte une 

approche novatrice qui se concentre sur tous les aspects des conflits - au lieu de traiter uniquement des situations 



 
post-conflit - puisque la construction de la paix et de la stabilité est une condition nécessaire à la réduction de la 

pauvreté et à la croissance. 

M. Bousquet a souligné l'importance de la création de partenariats. Il a expliqué que le GBM a travaillé sur le terrain 

avec les gouvernements, les acteurs humanitaires et internationaux, et le secteur privé pour stimuler la création 

d'emplois et se concentrer sur les groupes les plus marginaux avec une approche ciblée et différenciée. M. Bousquet 

a présenté les principes directeurs de la stratégie FCV qui sont axés sur la prévention, la création de partenariats, 

l'adoption d'approches et de programmes différenciés, ainsi que l'atténuation des répercussions des crises liées aux 

situations de FCV. Il a terminé sa présentation en soulignant la grande ampleur des conséquences négatives de la 

pandémie dans les pays touchés par la fragulité, les conflits, la violence, et il a expliqué que le GBM avait pris des 

mesures rapides en se concentrant sur les secteurs de la santé et macroéconomiques dans ces pays. 

Directrice des opérations pour les pays du Sahel, Groupe de la Banque mondiale, a parlé de la mise en œuvre de 

la stratégie FCV sur le terrain. Elle a averti les participants des risques de diminution des dépenses sociales en raison 

de l'affectation de ressources à la sécurité. Elle a déclaré que le GBM ajuste ses programmes pour cibler les causes 

systémiques et structurelles de la fragilité, telles que la pauvreté et l'éducation, en se concentrant sur la prévention 

et la résilience. 

Mme Kane a expliqué que le GBM renforce son dialogue avec de multiples partenaires afin de lutter contre la 

marginalisation et l'exclusion, et de faire face aux pressions causées par la concurrence pour les ressources, le 

changement climatique et les taux de croissance démographique élevés. Elle a présenté les différentes formes 

d'allocations financières du GBM pour répondre aux crises liées aux situation de FCV et a souligné l'importance 

d'investir dans la prévention et la résilience. Elle a déclaré que la stratégie du GBM vise à fournir aux États une plus 

grande marge de manœuvre budgétaire pour intervenir dans d'autres domaines du développement au lieu de se 

concentrer uniquement sur la sécurité. Mme Kane a terminé en parlant de la stratégie FCV à l'époque de COVID-19 

et a expliqué que la Banque mondiale s'efforce de protéger des vies en renforçant les systèmes de santé nationaux, 

en protégeant les moyens de subsistance, en travaillant pour assurer la sécurité alimentaire et la protection sociale 

; et en protégeant l'avenir des pays en situation de FCV en s'efforçant d'atténuer l'impact socio-économique de la 

pandémie. 

Au cours de la discussion, le député Jacques Maire, Initiateur du Comité 

interparlementaire G5 Sahel, a souligné l'importance pour les législateurs de 

travailler ensemble pour faire face aux situations de FCV. Il a appelé les 

organisations internationales de développement à être comptables devant les 

parlementaires et a souligné l'importance de la fonction de contrôle des 

parlements. M. Maire a présenté les actions du Comité interparlementaire du G5 

Sahel comme une approche originale pour les législateurs afin de contrôler les 

partenariats internationaux dans le domaine du développement. Il a également 

reconnu l'inclusion des législateurs dans l'approche du GBM et a exhorté toutes 

les parties à permettre aux parlementaires de conserver leur rôle de contrôle sur 

les programmes d'aide internationale dans le cadre du COVID-19. 

Jacques Maire, Député, France 



 
Le député Patrick Muyaya a souligné l'importance d'adapter la 
stratégie de la FCV aux réalités nationales et de se concentrer sur les 
aspects institutionnels des systèmes économiques et de santé. Selon 
lui, le COVID-19 révèle les faiblesses systémiques des pays en 
situation de FCV et la meilleure solution pour faire face à la 
pandémie est de se concentrer sur la prévention. M. Muyaya a salué 
l'aspect humain de la stratégie du GBM et a déclaré qu'il est essentiel 
de se concentrer sur la pauvreté pour renforcer la résilience. Il a 
exhorté les parlementaires à contribuer à limiter la propagation de 
la pandémie et à s'efforcer d'anticiper les conséquences possibles 
que les futures pandémies pourraient avoir sur la fragilité 
systémique des pays en situation de FCV.  M. Muyaya a terminé son 
intervention en lançant un appel à une action mondiale pour 
renforcer les systèmes économiques et sanitaires dans la région du 
Sahel.         Patrick Muyaya, Député, 

République Démocratique du Congo 

« Le COVID-19 a levé le voile sur la réalité de nos systèmes sociaux, économiques et de santé » - 

Patrick Muyaya 

Le sénateur Lhou Lmarbouh, Président honoraire et rapporteur sur les 

questions politiques et de sécurité de l’Assemblée parlementaire de la 

Méditerranée (APM), a souligné l'importance des questions liées aux ressources 

naturelles et aux vides sécuritaires dans la région du Sahel. Il a mis en garde les 

participants contre la présence d'acteurs non étatiques armés et le recours à la 

violence contre les civils. M. Lmarbouh a lancé un appel en faveur de l'aide 

internationale au développement et de la révision de la dette des pays du Sahel. 

Lhou Lmarbouh, Sénateur, Maroc 

Le député Dissan Gnoumou a été heureux d'apprendre l'implication des 

parlementaires dans la stratégie FCV du GBM et les mesures financières prises 

par le GBM pour aider les pays en situation de FCV dans leur lutte contre la 

propagation de la pandémie et ses conséquences. Il a souligné l'importance de se 

concentrer sur le niveau local en intégrant les acteurs locaux dans les processus 

décisionnels, car les législateurs, les maires et les gouverneurs sont proches des 

populations. 

Dissan Gnoumou, Député, Burkina Faso 



 
               

Le député Fadi Alame s'est exprimé sur les mesures de contrôle financier 

adoptées par le Parlement libanais et a souligné l'importance de se concentrer 

sur les segments les plus vulnérables de la population. Il a également exposé les 

risques d'avoir un taux de croissance démographique élevé et son impact négatif 

sur la lutte contre la propagation de COVID-19. 

 

 

Fadi Alame, Député, Liban 

La sénatrice Hodan Osman, trésorière du PN, a souligné l'importance de se concentrer à la fois sur les programmes 

sociaux et les dépenses de sécurité. Elle a expliqué que pour résoudre les situations de FCV, les gens doivent avoir 

accès à de l'eau potable, à des écoles et des emplois de qualité. Mme Osman a terminé en soulignant le rôle de 

surveillance des parlements comme éléments essentiels des mécanismes de contrôle et d'équilibre. 

                                                 

Hodan Osman, Sénatrice, Somalie      Haroun Kabadi, Député, Tchad 

Le député Haroun Kabadi, président de l'Assemblée nationale du Tchad, a souligné la nécessité d'une solidarité 

internationale accrue. Il a exhorté les parlementaires à continuer à jouer leur rôle de contrôle des fonds de 

développement. M. Kabadi a souligné l'importance des acteurs locaux, du financement des parlements et de 

l'adoption d'une approche par le bas sur les questions de développement pour faire face aux situations de FCV.  

 

Lors de la réponse du GBM, Franck Bousquet a souligné l'importance de renforcer les systèmes de santé ainsi que 

le capital humain dans la région du Sahel. Il a convenu du rôle important des collectivités locales et a exhorté les 

parlementaires à travailler en étroite collaboration avec les citoyens et les gouvernements. Soukeyna Kane a 

présenté l'accès et la qualité de l'éducation comme une composante essentielle du capital humain. Elle a terminé 

en lançant un appel pour accroître les partenariats entre les donateurs et les parlementaires dans la région afin de 

faire face à l'impact négatif du COVID-19 dans les pays en situation de FCV. 

 

 



 
Principaux enseignements : 

• Mobiliser les législateurs des pays en situation de FCV pour promouvoir des législations ciblées et une 
surveillance accrue afin de garantir une utilisation efficace des fonds par le gouvernement, en donnant la 
priorité aux groupes cibles à risque et pour améliorer les résultats sur le terrain, en particulier dans le 
contexte d'une pandémie mondiale sans précédent ; 

• Les donateurs et partenaires internationaux devraient financer des programmes visant à renforcer la 
capacité des organisations parlementaires et de la société civile dans les pays en situation de FCV afin de 
promouvoir le partage des connaissances pour des législations mieux informées ; 

• Constituer un capital politique pour les opérations des partenaires de développement qui s'engagent à 
mettre en œuvre des solutions adaptées aux besoins particuliers des pays en situation de FCV ; 

• Améliorer la compréhension et encourager l'utilisation des données et du travail de la Banque mondiale 
comme source de connaissances dans les situations de FCV pour obtenir des résultats de développement 
rapides et durables, significatifs et inclusifs, et encourager les législateurs à partager ces connaissances avec 
leurs collègues parlementaires ; 

• Les efforts internationaux de prévention des conflits et de redressement devraient viser à renforcer le rôle 
des parlements dans la gouvernance démocratique sur le long terme et les efforts de développement du 
pays pour empêcher la répétition des conflits et des situations de violence ; 

• Pour favoriser la cohésion sociale et la durabilité, les parlements des pays en situation de FCV devraient 
travailler avec toutes les parties prenantes, y compris le secteur privé et les organisations de la société civile, 
par un dialogue régulier et inclusif, afin de garantir la création d'emplois, la qualité des services et de 
promouvoir une croissance économique inclusive. 

 


